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LES S. I.C. DANS LES ÉTUDES 
PRÉLIMI NAIRES D•ENVIRONN EMENT 
Marc Aparicio et Anne Hersan 
L utilité des Systèmes d'Information Géographique (S . I .G . )  pour 
des gestionnaires d'espace (naturel ou artificiel) n'est plus à démon­
trer. Le nombre sans cesse croissant d'organismes se dotant de tels 
systèmes l 'atteste. 
Un bureau d'études doit par contre répondre à très court terme à 
une mission déterminée relative à des secteurs géographiques qui chan­
gent en général d'une étude à l'autre. I.:examen de l'utilisation de cet 
outil dans ce contexte est riche d'enseignements car elle le place sous 
des contraintes très fortes de rentabilité, de délais et de résultats . 
APPLICATIONS AUX ÉTUDES PRÉLIMINAIRES 
D'ENVIRONNEMENT 
Le bureau d'études <<Equipement et Environnement» utilise le logi­
ciel de traitement d'image sarellitaire MULTISCOPE sur PC ainsi que 
les S . I .G .  ARC/INFO sur station de travail et ARCVIEW sur PC de­
puis près de 8 ans. Les applications du S . I .G .  les plus remarquables 
dans le domaine de l'environnement ont été réalisées à l'occasion d'étude 
préliminaires d'infrastructures. La finalité de ce type d'étude est de choi­
sir une variante de fuseau (itinéraire) d'une infrastructure routière, fer­
roviaire ou fluviatile la moins préjudiciable vis à vis des différents critères 
environnementaux et techniques. 
Deux projets d'importance situés en France, nous ont permis, con­
formément au souhait du client, de mettre en oeuvre ces outils tout 
au long de l'étude: la liaison fluviale à grand gabarit Seine Nord (Com­
piègne - canal Dunkerque Escaut) et le TGV Rhin Rhône (Dijon -
Mulhouse) . C'est à la lumière de cette expérience que nous vous pré­
sentons les différentes étapes de l 'utilisation du S . I .G .  
Constitution de la base de données 
La zone d'étude ayant été déterminée au préalable, une campagne 
de recueil de données peut être lancée. Les données ainsi récupérées 
sont très hétérogènes . Elles peuvent être fournies sous forme de carte 
an�énagen�ent et nature - nun�éro '1 '1 9  
ou de texte sur support papier ou intormatique. Les cartes sont souvent 
représentées à diverses échelles et des systèmes de projection variés . 
Les fichiers informatiques peuvent être de divers types : 
- base de données géographiques S . I .G .  (ex. : BD CARTO de l ' IGN) , 
- carte ou plan papier scanné, 
- dessin issu de la CAO/DAO, 
- image satellitaire vectorisée ou non (ex. :  mode d'occupation des sols) , 
- base de données alphanumériques, tableurs , traitement de texte . . .  
Les documents «papier» sont numérisés par différents moyens 
(scannérisation, table à digitaliser, saisie à l 'écran) . 
La base de données finale est documentée, intégrée et structurée 
dans un outil unique : le S . I .G  . .  
.Lensemble des thèmes d e  l 'environnement est alors organisé en 
« couches >> ou calques d'information se superposant parfaitement avec 
la cartographie régulière IGN au 1 : 2 5  000 numérisée. 
Cartographie de l'état initial 
Ces couches sont présentées et regroupées autour des principaux 
grands thèmes de l'environnement (Géologie, Hydrogéologie, Hydrau­
lique, Milieu naturel, Paysage, Agriculture et Sylviculture, Urbanisme 
et Servitudes technique. )  . .Lopérateur peut alors sortir automatique­
ment une série de cartes thématiques à n'importe qu'elle échelle. 
Cartographie des contraintes et comparaison des variantes 
Nous hiérarchisons chaque type d'obj et en niveaux de contrain­
tes . Leur cartographie est alors automatique pour chaque thème de 
l'environnement. 
La recherche de variantes de fuseau (bande de 1 km de large) est 
réalisée à l'aide d'un logiciel de conception spécialisé différent du S . 1 .  G. 
Pour chacune des variantes et des thèmes, le S . I .G .  peut cumuler 
des surfaces, des longueurs ou des densités qui peuvent être illustrées 
sous forme de diagramme. Il facilite ainsi la comparaison des diffé­
rentes variantes et aide donc à la prise de décision .  
Devenir de cette base de données 
Grâce au S . I .G . ,  elle est un formidable outil de consultation et de 
présentation multimédia autour d'un proj et. Elle peut aussi servir de 
base et de guide pour des phases d'étude ultérieures plus détaillées. 
A condition qu'elle soit mise à jour régulièrement, elle pourrait 
constituer le coeur d'un observatoire de l 'environnement. 
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EVOLUTION DES METHODES, OUTILS ET DONNEES 
Des méthodes évolutives 
L utilisation du S . I .G .  ne change en rien la méthode utilisée en 
« cartographie manuelle ,, mais en facilite l'exploitation. Plus on tient 
compte de l 'aspect quantitatif et topologique, plus le S . I .G. est utile. 
Notons qu'il n'existe aucune méthodologie précise recommandée 
pour les comparaisons multicritères dans le domaine de l'environne­
ment. Elles sont donc susceptible d'évoluer et de tenir compte des nou­
velles poss ibil i tés offertes par ces technologies (ex . :  croisement 
multicritère, recherche spatiale . . .  ) . 
Les systèmes d'analyse (S . I .G . )  et de conception devraient mieux 
communiquer ou être intégrés afin de devenir un outil de recherche 
de l ' implantation optimale d'infrastructure. 
Des outils performants 
Lors d'une étude d'environnement, la cartographie est une des 
phases les plus importantes : un simple logiciel de cartographie ou de 
dessin peut être suffisant. Les problèmes viennent quand on désire 
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faire des représentations et exploitations évoluées ou intégrer de nom­
breuses données d'origines et de natures diverses. Ce type d'outil ne 
suffit alors généralement plus. 
Avec l 'émergence de S . I .G .  sur PC ou  MAC peu coûteux et convi­
viaux, chaque généraliste ou spécialiste en environnement peut ex­
ploiter facilement ces outils d'aide à la décision. Ces produits n'ont 
cependant pas encore les performances et la richesse des fonctions du 
S . I .G. sur station. 
La puissance des S . I .G .  s'exprime surtout dans la possibilité de 
s'adapter au besoin de chaque utilisateur et de réaliser grâce à son 
langage de développement des outils au service de métiers très variés . 
Des données insuffisantes 
Les demandes des clients comprennent rarement un budget spéci­
fique pour la constitution de la base de données en-dehors de celui 
réservé à la cartographie. Pourtant de plus en plus de base de données 
sont proposées sur catalogue mais elles sont encore trop incomplètes, 
mal distribuées et chères pour une utilisation ponctuelle. La tenta­
tion est alors de créer à moindre coût sa propre base de données spé­
cifiques. 
Les données restent donc le point faible des S . I .G .  en France . Une 
réflexion globale à l'échelon national sur ce suj et doit intégrer les 
notions de qualité, de méta-données (données sur les données) , de 
propriété, du droit d'accès temporaire (pour un bureau d'étude par 
exemple) et des autoroutes de l ' information géographique. 
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